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« Le Sport, avec ses joies et triomphes, ses douleurs et ses défaites, ses émotions et ses 
défis est un moyen sans équivalent de promouvoir l’éducation, la santé, le développement 
et la paix. Je suis convaincu que dans notre effort pour rendre meilleure l’humanité, le 
sport nous permet de prouver qu’il y’a davantage de choses qui nous unissent que de 
choses qui nous divisent. » 
 
-Adolf Ogi, Conseiller Spécial du Secrétaire général pour le Sport au service du Développement et de la 
Paix. 
 
Nous, délégués du tout premier Sommet Mondial des Jeunes Leaders des Nations Unies, 
reconnaissons pleinement l’importance de l’engagement des jeunes pour la réalisation des 
Objectifs du Millénaire pour le Développement (OMD). Nous célébrons la variété des 
pays participants ainsi que le travail effectué par tous les jeunes impliqués dans les 
Sommets Régionaux de Jeunes Leaders. Nous nous félicitons des efforts renouvelés par 
tous pour la multiplication des initiatives menées par ou pour les jeunes en vue de ce 
Sommet Mondial. Nous sommes déterminés à voir notre génération jouer son rôle en 
faisant la promotion du développement et de la paix et contribuant ainsi à la création d’un 
monde meilleur. Nous nous présentons ainsi sans distinction aucune basée sur l’ethnicité, 
la race, le sexe, l’orientation sexuelle, la langue, la religion, l’opinion politique, la 
nationalité ou l’appartenance sociale.  
 
Nous admettons que le model actuel de développement est inadéquat pour la construction 
de sociétés durables et que dès lors il contribue à la persistance des inégalités, du racisme, 
de la discrimination, des conflits, du chômage, de la pauvreté, des injustices et de la 
corruption. 
 
Nous pensons que l’actuelle participation des jeunes à la prise de décision et à la 
gouvernance est inadéquate et c’est pourquoi nous cherchons à renforcer le pouvoir des 
jeunes et des jeunes organisations afin qu’ils puissent travailler avec les gouvernants et 
les autres organisations et afin que ces derniers puissent travailler avec les jeunes au 
niveau local, régional, national et international. 
 
Nous considérons que le sport et la culture sont des droits et des instruments permettant 
de tendre vers l’autonomisation et l’égalité pour les individus aspirant à la solidarité, la 
participation, la mobilisation, la paix, les relations égales sans distinction de genre, de 
race, d’orientation sexuelle, d’âge et de besoins spécifiques. 
 
Thèmes généraux : 
 
Nous faisons appel à l’autonomisation et au potentiel de consolidation de nos pairs jeunes 
leaders afin qu’ ils accélèrent la réalisation des OMD et pour une représentation plus 



active de la jeunesse dans les institutions gouvernementales ainsi que dans les 
organisations et corps régionaux et internationaux.  
 
Nous continuerons à faire des OMD une partie intégrante des politiques locales et 
nationales en les adaptant aux réalités, aux priorités et aux problèmes nationaux.  
 
Nous soulignons l’importance de l’intégration des politiques nationales de la jeunesse qui 
ont été développées sur une base professionnelle et participative. Des institutions 
adéquates et des allocations budgétaires devraient permettre la mise en œuvre et la 
réalisation de ces projets pour la jeunesse. 
 
Nous nous engageons à nous éduquer afin de faire diminuer l’ignorance sur les 
problèmes de santé (VIH/Sida, paludisme et autres maladies…) et par là à être en mesure 
d’informer nos pairs  sur la manière d’adresser la désinformation, les préjugés et de la 
discrimination.  D’autre part, nous encourageons les organisations locales à reconnaitre et 
souligner l’importance des problèmes environnementaux et à initier ou à participer dans 
des projets visant le développement durable.  
 
Nous demandons à tous les pays de promouvoir des règles d’échanges équitables ainsi 
que le partage des connaissances technologiques bénéfiques à l’ensemble de l’humanité. 
 
Nous soutenons des programmes d’échanges internationaux et régionaux significatifs 
ainsi que la coopération qui per mettrait à la jeunesse, et particulièrement aux jeunes 
femmes, d’apprendre et de bénéficier d’expériences avec leurs pairs au sein de leurs 
régions et d’autres régions mais également de voir s’il existe une nécessité de développer 
davantage de partenariats inter et infrarégionaux, en particulier là où il y’a des tensions. 
 
Nous exhortons tous les gouvernements à inclure les jeunes dans leurs délégations 
nationales à l’Assemblée générale ainsi qu’aux autres rencontres et conférences 
régionales et internationales. 
 
Nous estimons que l’un des défis les plus importants pour le monde actuel consiste à 
développer des solutions pour mettre un terme à la violence sous toutes ses formes : 
étatique, politique, institutionnelle, domestique, sexuelle et raciale. La violence qui 
résulte de la mise en œuvre de politiques économiques, toute forme de violence subie par 
des groupes ayant été historiquement marginalisés ou encore la violence des conflits 
armés doivent donc être éliminées. C’est à la lumière de ces éléments que nous appelons 
les jeunes à travers le monde à s’engager contre ce fléau qui dégrade notre vie 
quotidienne. 
 
Nous, jeunes leaders, demandons également que soit mis un terme à la corruption  et nous 
exigeons la transparence dans tous les domaines.  Nous appelons nos gouvernements à 
garantir des systèmes éducatifs formels et informels  ainsi qu’à une éducation de qualité 
sur une base permanente et à tous les niveaux ; l’égalité et la justice pour tous et ce, sans 
distinction aucune basée sur l’âge, le sexe, la race, l’ethnicité ou l’orientation sexuelle. 
 



Nous ferons la promotion des programmes de santé afin d’assurer l’éducation physique et 
le bien-être mental et social et ce, tout en garantissant l’accès à l’eau potable, aux 
services de santé basiques, en particulier en matière de santé sexuelle et reproductive, le 
respect des droits et des libertés, la confidentialité, l’autonomie et l’intégrité des 
adolescents et des jeunes. Nous mettrons également en avant les mesures de santé 
préventive et les efforts d’assistance envers les personnes atteintes par le VIH/Sida, le 
paludisme et les autres maladies transmissibles.   
 
Nous aspirons à étendre et à développer nos programmes, projets et actions par et pour 
les jeunes leaders ; par l’utilisation notamment d’approches régionales nouvelles et par un 
suivi et une défense actifs des approches déjà existantes.   
 
Nous cherchons à rendre les jeunes marginalisés plus visibles et à leur attribuer un rôle 
pour l’amélioration de leurs communautés. 
 
Nous exhortons l’égalité entre les sexes, en particulier l’autonomisation des femmes dans 
toutes les dimensions de la vie, ceci étant conçu comme une manière d’assurer le respect 
des droits de l’homme : le droits de la santé sexuelle et reproductive, le droit à une 
existence exempte de violence, le droit d’être maître de son propre corps, le droit à 
l’égalité face au travail et le droit, entre autres, de participer à la vie économique de leurs 
pays. 
 
Nous demandons la fin de toutes les violations menées à l’encontre des jeunes, en 
particulier les filles : le travail des enfants, les trafics et abus sexuels, les conflits armés et 
le recrutement d’enfants soldats. 
 
Nous reconnaissons le rôle-clé que les Technologies de l’Information et de la 
Communication (TIC) peuvent jouer dans la lutte contre la pauvreté mondiale et dans la 
réalisation des OMD. Nous nous préoccupons du fait que la révolution des TIC n’ait pas 
atteint un plus grand nombre, empêchant ainsi la jeunesse mondiale de bénéficier des 
opportunités, les connaissances et les informations auxquelles les TIC permettent d’avoir 
accès.   
 
Nous encourageons les gouvernements à mettre en œuvre et à adopter des politiques 
environnementales, en faisant particulièrement attention au réchauffement de la planète et 
à ses conséquences et en s’assurant que sois fourni un effort commun afin de rendre le 
public conscient du sérieux de la préservation de l’environnement, dans la mesure où elle 
pourrait à coup sur contribuer à atteindre les OMD de manière holistique. 
 
Nous sommes tous conscients que les jeunes leaders ont d’insurmontables défis à 
surmonter dans la recherche d’accès et de fonds pour leurs projets. Nous demandons ainsi 
que soit établi un Fonds Mondial des Jeunes Leaders (GYLF) afin de servir de 
mécanisme de financement et de support pour les jeunes du monde entier. 
 
Nous demandons expressément à tous les jeunes leaders de continuer leur travail aux 
niveaux national et régional afin de renforcer les structures existantes. Nous espérons que 



des projets crédibles et pertinents seront créés par les jeunes leaders afin de s’attaquer aux 
fléaux qui affectent chaque région et nous espérons que chaque jeune pourra rendre des 
comptes quant au succès de son projet. 
 
Nous apprécions tout le soutien que nous avons reçu des différentes agences et 
organisations et nous affirmons qu’une assistanc e spécifique accrue serait nécessaire de 
la part des gouvernements, du secteur privé, de l’ONU et de toutes ses agences. 
 
Nous demandons donc que le Sommet Mondial des Jeunes Leaders se prolonge à travers 
une série d’autres projets et nous souhaitons que soient organisés d’autres sommets et 
fora régionaux ou les thèmes spécifiques seront discutés. 
 
-- Nations Unies, New York, 31 Octobre 2006 
 
  
    


